
IER DIMANCHE DE L’AVENT – ANNÉE C

PRIÈRE D’OUVERTURE  

Donne à tes fidèles, Dieu tout-puissant, d'aller avec courage sur les chemins de la
justice à la rencontre du Seigneur,  pour qu'ils soient appelés,  lors du jugement, à
entrer en possession du royaume des cieux.

LECTURES  

Jr 33, 14-16
Voici venir des jours – oracle du Seigneur – où j’accomplirai la parole de bonheur
que j’ai adressée à la maison d’Israël et à la maison de Juda : en ces jours-là, en ce
temps-là, je ferai germer pour David un Germe de justice, et il exercera dans le pays
le droit et la justice. En ces jours-là, Juda sera sauvé, Jérusalem habitera en sécurité,
et voici comment on la nommera : « Le-Seigneur-est-notre-justice. »

Ps 24 (25), 4-5ab, 8-9, 10.14
R/ Vers toi, Seigneur, j’élève mon âme, vers toi, mon Dieu.
- Seigneur, enseigne-moi tes voies, fais-moi connaître ta route.
Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi, car tu es le Dieu qui me sauve.
- Il est droit, il est bon, le Seigneur, lui qui montre aux pécheurs le chemin.
Sa justice dirige les humbles, il enseigne aux humbles son chemin.
- Les voies du Seigneur sont amour et vérité pour qui veille à son alliance et à ses
lois. Le secret du Seigneur est pour ceux qui le craignent ; à ceux-là, il fait connaître
son alliance.

1 Th 3, 12 – 4, 2
Frères, que le Seigneur vous donne, entre vous et à l’égard de tous les hommes, un
amour de plus en plus intense et débordant, comme celui que nous avons pour vous.
Et qu’ainsi il affermisse vos cœurs, les rendant irréprochables en sainteté devant Dieu
notre Père, lors de la venue de notre Seigneur Jésus avec tous les saints. Amen. Pour
le reste, frères, vous avez appris de nous comment il faut vous conduire pour plaire à
Dieu ; et c’est ainsi que vous vous conduisez déjà. Faites donc de nouveaux progrès,
nous vous le demandons, oui, nous vous en prions dans le Seigneur Jésus. Vous savez
bien quelles instructions nous vous avons données de la part du Seigneur Jésus.

Lc 21, 25-28.34-36
En ce temps-là, Jésus parlait à ses disciples de sa venue : « Il y aura des signes dans
le soleil, la lune et les étoiles. Sur terre, les nations seront affolées et désemparées par
le fracas de la mer et des flots. Les hommes mourront de peur dans l’attente de ce qui
doit arriver au monde, car les puissances des cieux seront ébranlées. Alors, on verra le
Fils de l’homme venir dans une nuée, avec puissance et grande gloire. Quand ces



événements commenceront, redressez-vous et relevez la tête, car votre rédemption
approche. Tenez-vous sur vos gardes, de crainte que votre cœur ne s’alourdisse dans
les beuveries, l’ivresse et les soucis de la vie, et que ce jour-là ne tombe sur vous à
l’improviste comme un filet ; il s’abattra, en effet, sur tous les habitants de la terre
entière. Restez éveillés et priez en tout temps : ainsi vous aurez la force d’échapper à
tout ce qui doit arriver, et de vous tenir debout devant le Fils de l’homme. »

PRIÈRE SUR LES OFFRANDES  

Seigneur, nous ne pourrons jamais t'offrir que les biens venus de toi : accepte ceux
que nous t'apportons ; et puisque c'est toi qui nous donnes maintenant de célébrer
l'eucharistie, fais qu'elle soit pour nous le gage du salut éternel.

PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION  

Fais fructifier en nous, Seigneur, l'eucharistie qui nous a rassemblés : c'est par elle
que  tu  formes  dès  maintenant,  à  travers  la  vie  de  ce  monde,  l'amour  dont  nous
t'aimerons éternellement.

+

Chapelle de la Sainte Famille, Ribeauvillé, dimanche 29 novembre 2015
(cf. homélie du 1.12.2013)

Chers frères et sœurs dans le Christ,

« Alors,  on verra le Fils de l'homme venir  dans une nuée, avec puissance et grande
gloire. » Au moment où nous entrons dans ce beau temps d'Avent, pour nous préparer
à la fête de Noël, mémoire de la venue de Jésus en notre chair, voilà que la liturgie
nous invite à nous tourner résolument vers cet autre avènement du Christ, Son retour
en gloire. Nous sommes ramenés au même thème, et aux mêmes paroles du Christ
que  dans  les  jours  derniers,  à  la  fin  de  l'année  liturgique  précédente.  Mais  nous
sommes maintenant invités faire le parallèle entre cette venue de Jésus en gloire, et
Sa première venue dans l'histoire,  pour  nous y préparer  intimement,  de la  même
manière que le peuple d’Israël a été longuement préparé jusqu’à la venue du Messie.
Une préparation dont la réussite n’est pas automatique, de même qu’elle ne l’a pas été
pour Israël ;  « il  est  venu chez  les siens,  et  les siens ne l'ont  pas reçu. » Lors de Sa
première venue, peu l’ont reconnu et accueilli.

Pourquoi cette nécessité de nous préparer, alors que c’est le Salut qui vient à
nous, la bonté, la joie de Dieu ? Nous avons besoin de cette préparation, parce que



nous ne sommes pas toujours dans de bonnes dispositions pour l’accueillir. « Tenez-
vous sur vos gardes », nous avertit Jésus, « de crainte que votre cœur ne s'alourdisse ». Ce
ne sont peut-être pas « les beuveries et l'ivresse » qui nous menacent, mais « les soucis
de la vie », oui certainement – tous ces soucis, petits ou grands, qui nous tournent vers
nous-mêmes, qui nous font oublier ou négliger le vrai centre de notre existence, le
Seigneur.

Pour  accueillir  la  lumière,  nous  avons  besoin  d’entrer  dans  un  chemin  de
purification. Un chemin qui réclame du courage, comme nous l’avons dit dans la
prière d’ouverture de cette célébration : « Donne à tes fidèles, Dieu tout-puissant, d'aller
avec courage sur les chemins de la justice à la rencontre du Seigneur. » Du courage, pour
affronter nos propres obscurités, dans lesquelles nous nous complaisons parfois ; du
courage, pour accueillir avec humilité la miséricorde du Seigneur, que l’Église veut
nous faire expérimenter dans l'année jubilaire qui s'ouvre bientôt. Du courage pour
incarner,  dans  nos  relations  au  quotidien,  cet  « amour  de  plus  en  plus  intense  et
débordant », comme saint Paul nous y a exhortés, dans la seconde lecture.

Oui, le temps de l'Avent est un vrai chemin de purification, de pénitence – et
c'est bien pour cela que la liturgie prévoit des ornements violet, comme en Carême.
La joie de la rencontre avec Jésus, la joie de Noël est simple et pure, elle réclame que
nos cœurs le deviennent également, pour pouvoir y communier en profondeur. Sur ce
chemin de simplification, de purification, la Vierge Marie nous conduit, elle qui a su
si parfaitement accueillir Jésus en Sa première venue. 

Il est venu dans la chair, Il reviendra dans la gloire : mais Il vient aussi nous
rejoindre ici et maintenant, en cette Eucharistie. Dans cette célébration, nous voulons
saisir l’occasion de nous laisser attirer et toucher par Lui ; notre cœur et notre esprit
peuvent déjà s’ouvrir un peu plus à Sa lumière, à Sa grâce. Alors nous avancerons
avec une grande espérance vers la rencontre définitive avec Lui, sans aucune peur ni
angoisse ; nous goûterons cette espérance déjà toute remplie de la joie du Salut, cette
joie que le monde ne connaît pas, et que nul ne pourra nous ravir. AMEN.

fr. M.-Théophane +


